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Résumé : 

Par cet article, nous nous sommes intéressés à un maillon important de la chaîne de traduction 

qu’est le récepteur de celle-ci, ou le lecteur. Il est celui qui donnera tout son sens au texte et à la 

traduction. En prenant comme base l’approche d’Umberto Eco du lecteur modèle, nous avons tenté 

de déterminer quelles sont les compétences attendues de la part du lecteur d’un texte traduit et 

comment le traducteur peut-il prévoir ce lecteur dans la réalisation de sa mission. 

 

Mots clés :.Mot clés 1- lecteur – traducteur – compréhension – interprétation - inférence 

 

Abstract:  

In this present article, we are interested to study a very important piece of the process of 

translation: the receiver or the reader. He is the one who will give meaning to the text and the 

translation. Taking as a basis Umberto Eco's approach of the model reader, we have tried to 

determine what skills are expected from the reader of a translated text and how the translator can 

anticipate this reader when carrying out his mission. 
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1. Introduction:  

L’acte de lecture permet de comprendre le monde et de l’interpréter si nous 

disposons des bons outils. Il entre dans le processus de communication qui se 

déroule entre l’auteur et son lecteur, ou dans le cas de la traduction, entre l’auteur 

du texte source et le traducteur, puis entre ce dernier et son lecteur. Dans ce sens, 

Christine Mercandier a définit la lecture comme une « avant tout une activité 

d’interprétation, supposant un dialogue, une situation de communication, entre 

l’écrivain et son lecteur, mais ce dialogue reste « fermé » au sens où, une fois 

l’œuvre écrite, aucune information supplémentaire ne peut être apportée, sinon par 

le biais d’autres lectures, que celles-ci soient le fait de l’auteur lui-même (dans sa 

correspondance, dans ses interviews aujourd’hui) ou d’autres lecteurs (les 

critiques). En somme, la lecture est une activité complexe, prise entre contrainte et 

liberté. » (2011). Maîtriser la lecture suppose de savoir lire entre les lignes et cela 

exige du lecteur, en plus des compétences linguistiques, certaines habiletés 

nécessaires à ce processus. 

Dans notre étude, nous avons voulu traiter brièvement le sujet du lecteur, 

parce que dans le processus de traduction, le traducteur lui-même est un lecteur qui 

se doit d’être un lecteur modèle afin de saisir au mieux le sens du texte à traduire 

avec ses non-dits, mais aussi parce qu’il est important au traducteur de prévoir son 

propre lecteur afin que sa traduction soit la plus efficace possible. Dans notre étude, 

nous allons nous inspirer de l’approche d’Umberto Eco dans son livre « Lector in 

Fabula », et notamment le chapitre qui traite du lecteur modèle, afin de déterminer 

quelles sont les compétences attendues de la part du lecteur d’un texte traduit et 

comment le traducteur peut-il prévoir ce lecteur dans la réalisation de sa tâche. 

 

2. Le lecteur modèle chez Umberto Eco  

Umberto Eco définit le lecteur modèle en partant du postulat qu’un texte est 

incomplet et représente un « tissu de non-dit », de signes et d’espaces blancs à 

remplir, qui doit être actualisé par le lecteur qui lui donnera tout son sens. Il entend 

dans ce sens qu’« un texte est émis pour quelqu’un capable de l’actualiser » (Eco, 

1985 : 64)., de ce fait, le sens de tout texte dépend des manipulations mentales et 

imaginaires que le lecteur entreprend sur le texte, une sorte de « mouvements 

coopératifs actifs et conscients de la part du lecteur » (Eco, 1985 : 65), en d’autres 

termes, ce dernier émet l’empreinte de son expérience, notamment de ses lectures 

passées, ajoutant à cela son répertoire socio-culturel et son intérêt envers ledit texte, 
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ce qui peut octroyer à ce dernier une interprétation nouvelle autre que celle 

initialement prévue par l’auteur.  

Umberto Eco distingue le lecteur modèle du lecteur empirique. Il décrit le 

lecteur empirique comme quelqu’un qui « déduit une image type de quelque chose 

qui s'est précédemment vérifié comme acte d'énonciation et qui est présent 

textuellement comme énoncé » (Eco, 1985 : 80),  et qui envisage le texte de manière 

totalement pragmatique et décontextualisée, contrairement au lecteur modèle qui, 

lui, possède la capacité d’interpréter les signes et les blancs du texte et de 

comprendre les non-dits ; Umberto Eco précise qu’il est un lecteur capable d’agir 

interprétativement comme l’auteur a agi générativement dans la production du 

texte. Le Lecteur Modèle est en fait un « ensemble de conditions de succès ou de 

bonheur (felicity conditions), établies textuellement, qui doivent être satisfaites 

pour qu'un texte soit pleinement actualisé dans son contenu potentiel ». (Eco, 

1985 : 77) 

Pour mieux comprendre cela, revenons rapidement au schéma classique de la 

communication. Nous avons d’un côté l’Emetteur, le Destinataire de l’autre. Le 

premier transmet un Message au deuxième qui est transporté par l’intermédiaire 

d’un Code. Et ce qui est important de noter est que ces Codes peuvent différer. En 

effet, les Codes linguistiques et culturels du Destinataire ne sont pas nécessairement 

les mêmes que ceux de l’Emetteur, de même que les compétences de l’un ne sont 

pas forcément celles de l’autre. De ce fait, le lecteur modèle devrait s’approprier les 

codes de l’auteur afin qu’il puisse être en mesure de reconnaître l’encyclopédie et 

la culture acquises par lui. 

 

3. Les compétences que doit acquérir le lecteur modèle  

Pour comprendre un écrit, le lecteur ne se réfère pas uniquement et 

simplement aux règles linguistiques et grammaticales de l’énoncé, mais il va bien 

au-delà, il réalise un travail sémiotique d’interprétation qui nécessite ce qu’Umberto 

Eco définit comme étant la compétence encyclopédique. Elle englobe le bagage 

cognitif nécessaire à la construction de la signification du texte et de son 

actualisation afin de remplir les multiples blancs qui ne sont jamais totalement 

explicites. Le lecteur, donc, se voit accorder le rôle d’activer le texte à travers des 

opérations qui mettent à l’épreuve ses compétences linguistiques, ses connaissances 

encyclopédiques ainsi que sa capacité à déceler les non-dits, ou ce qui n’est pas dit 

mais signifié, en d’autres termes « l’indétermination textuelle » car comme le 
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précise Wolfgang Iser « L'indétermination textuelle pousse le lecteur à se mettre en 

quête du sens ». (Iser, 1970 : 52) 

Pour combler les blancs et saisir le sens implicite d’un écrit, il est donc 

nécessaire au lecteur d’effectuer un travail inférentiel complexe, pour cela, il fait 

intervenir ses connaissances préalablement acquises afin d’élaborer des déductions 

et un raisonnement qui peuvent être influencés par sa réponse affective vis-à-vis du 

texte. Il existe trois types d’inférences : les inférences logiques, les inférences 

pragmatiques et les inférences créatives. Les inférences logiques sont communes à 

l’ensemble des lecteurs et sont contenues dans le texte, pendant que les inférences 

pragmatiques sont fondées sur le bagage cognitif du lecteur, ses expériences et ses 

schémas stéréotypiques, les inférences créatives, elles, bien qu’elles se basent 

également sur les connaissances du lecteur, elles ne sont communes qu’à certains 

lecteurs et ne sont pas indispensables à la compréhension du texte. (Bucher & 

Dubois, 2019 : 18-20) 

Pour parvenir à réaliser ce travail inférentiel, le lecteur devrait se mettre dans 

la peau de l’auteur en adoptant son cheminement intellectuel et en identifiant sa 

compétence idéologique qui peuvent se manifester à travers la terminologie utilisée. 

Le lecteur doit également avoir la capacité d’envisager des présuppositions et celle 

de s’adapter aux circonstances et au contexte du texte. Un lecteur qui détient ces 

compétences parviendra à une compréhension totale des signes du texte et à une 

interprétation pertinente des non-dits, ce qui lui permettra de se délecter de sa 

lecture car il aura saisi toute sa richesse intellectuelle et philosophique, sans quoi le 

texte lui aurait paru anodin. Car en effet, « un texte veut laisser au lecteur l’initiative 

interprétative, même si en général il désire être interprété avec une marge suffisante 

d’univocité. Un texte veut que quelqu’un l’aide à fonctionner. » (Eco, 1989 : 64) 

Bien que le lecteur devrait acquérir certaines compétences qui lui permettrait 

d’aller au-delà de la compréhension littérale et qui favoriserait une compréhension 

du signifié qui va plus loin que les données contenues à la surface des textes, il ne 

reste pas moins de la responsabilité de l’auteur, ou dans notre cas, du traducteur, 

d’aller vers son lecteur, de le prévoir et de la construire, comme le précise Umberto 

Eco : « […] prévoir son Lecteur Modèle ne signifie pas uniquement ‟espérer” qu’il 

existe, cela signifie aussi agir sur le texte de façon à le construire. » (ECO, 

2010 : 69) 
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3. Comment le traducteur peut-il prévoir le lecteur ? 

Dans le processus de traduction, la première lecture du texte d’origine revient 

au traducteur qui joue le rôle du lecteur dans un premier temps, puis celui de l’auteur 

dans un second, il serait donc à même de comprendre les différentes compétences 

qu’est censé avoir acquis le lecteur avant de lire sa traduction. Il est donc le plus 

apte à prévoir le lecteur du texte qu’il souhaite traduire. Mais avant tout, le 

traducteur, après lecture analytique, devra considérer la stratégie textuelle propre à 

l’auteur du texte d’origine, et être apte à déterminer s’il se réfère à un public de 

lecteurs précis « cible », car l’auteur peut avoir présupposé la compétence de son 

lecteur modèle et l’insinuer dans son texte. (exemple :يا أيها المسافر.) 

Le traducteur doit par la suite établir une stratégie prenant en considération 

les prévisions des mouvements du lecteur ainsi qu’une éventuelle carence 

encyclopédique, et ce, en prenant compte l’interprétation dont sa traduction fera 

l’objet, et en l’accompagnant dans son processus inférentiel, en lui fournissant de 

plus amples informations et précisions sur le sujet inconnu ou peu connu. Le 

traducteur devra donc produire sa traduction et la structurer en appréhendant la 

réaction qu’aurait le lecteur cible face au texte, et pour ce faire, il devra supposer 

les connaissances dudit lecteur, son expérience, son schéma stéréotypique, jusqu’à 

son état affectif et les évènements fortuits qu’il pourrait rencontrer, dans certains 

cas. Nous illustrons cette idée dans l’exemple suivant : 

 

Et lorsque vous visiterez l’un des espaces 

naturels de la région, évitez de vous y 

promener seul dans le noir, au risque de 

vous faire agresser. 

المناطق  إحدى  في  رحلة  في  تكون  وعندما 
 .الطبيعية، تجنب التجول وحدك في الظلام

 

Ici, dans le texte arabe l’auteur a omis de mentionner le risque que pourrait 

encourir le touriste s’il se promène seul le soir dans une zone pareille, car il a jugé 

que son lecteur a les connaissances et l’expérience nécessaires pour comprendre le 

non-dit. Alors que dans la traduction, le traducteur a précisé le risque encouru en 

supposant que le touriste étranger pourrait ne pas saisir le sens implicite. 

En d’autres termes, Il est important de veiller à ce que chaque terme, chaque 

expression, chaque référence soient ce que le lecteur est capable de comprendre. Il 

faudrait donc prendre soin de bien choisir le type d’encyclopédie et le patrimoine 

lexical et stylistique auquel le lecteur est habitué, ou du moins, qu’il est apte à 

interpréter. Le traducteur tout comme l’auteur doivent pouvoir s’assurer que les 
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compétences auxquelles ils se réfèrent dans leur texte sont les mêmes que celles du 

lecteur. Eco exprime cette idée en rappelant que « le texte postule la coopération du 

lecteur comme condition d’actualisation. Nous pouvons dire cela d’une façon plus 

précise : un texte est un produit dont le sort interprétatif doit faire partie de son 

propre mécanisme génératif ; générer un texte signifie mettre en œuvre une stratégie 

dont font partie les prévisions des mouvements de l’autre – comme dans toute 

stratégie » (Eco, 1985 : 68 et 70). 

 

La Mer Morte est bordée à l’est par des 

montagnes et à l’ouest par les collines 

de Jérusalem. 

بينما   بالبحر الميت من جهة الشرق  تحيط الجبال 
 .الجهة الغربية له فتشغلها تلال القدس

 

Dans cet exemple, nous pouvons supposer que l’utilisation du terme « القدس » 

dans le texte source et le terme « Jérusalem » dans le texte cible indique la 

préférence idéologique de l’auteur et du traducteur (pro-palestinien ou pro-

israélien), mais nous pouvons également en déduire que les deux auteurs, celui du 

texte source et le traducteur, prévoit à leur manière leur lecteur en adaptant leur 

texte à ses connaissances et sa culture et il s’agirait de leur manière d’appréhender 

les mouvements du lecteur et son état affectif à la lecture de ce texte. 

 

4. Conclusion:  

 En somme, lorsque le traducteur produit une traduction, il devrait 

s’assurer que cette dernière soit accessible à la compréhension du lecteur ciblé par 

l’auteur d’origine, et étant lui-même le lecteur initial du texte source, cela devrait 

lui permettre d’appréhender les besoins du lecteur en connaissances 

encyclopédiques et en compétences linguistiques et analytiques. Il accorderait donc 

à ce lecteur un profil théorique et supposé sur lequel sera fondé les choix du 

traducteur quant aux stratégies et techniques traductives employées.  
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